
Adrienne RAIMBAULT, 
héroïne discrète de la Seconde Guerre mondiale 
 
Après l'armistice de 1940, les Allemands installent un camp de prisonniers près de 
Chanay, à 25km de Chartres. Les Raimbault y exploitent une petite ferme. Ils ont huit 
enfants dont deux garçons en âge de porter les armes et qui vivent cachés. 
 
Jeune et menue, Adrienne inspire confiance à l'occupant qui la charge d'alimenter 

quotidiennement ce camp en eau. Émue par les conditions de vie des prisonniers, 

sans mesurer le danger qu'elle va faire courir aux siens, elle leur donne des 

vêtements appartenant à son père et ses frères, provoquant, sans le vouloir, une 

série d'évasions. Pour protéger sa famille, son père la chasse hors de sa maison. 

 

Mineure, sans papiers, elle se réfugie chez une ancienne amie de la famille qui 

l'envoie à Château-Gontier, en Mayenne, où elle est recueillie par Halna du Fretay.  

Elle devient agent de liaison pour la Résistance et s'occupe de l'approvisionnement 

en nourriture.  

Après le Débarquement, elle sera arrêtée et torturée pendant trois jours, puis libérée. 

Elle restera cachée jusqu'au départ des Allemands, inconsciente une partie du 

temps.  

Revenue à Château-Gontier, elle poursuit sa tâche auprès d'Halna du Fretay qui 

s'efforce de canaliser les violences. Adrienne se remet mal de ses blessures, et se 

retire à Lanildut en 1945 pour profiter du bon air de la mer. 

Elle reprend ensuite  son travail chez les Halna du Fretay, qui y possèdent des 

terres.  

 

En 2009, à l'occasion des 

cérémonies du 91e 

anniversaire de la fin de la 

Grande guerre, Adrienne 

Raimbault a été faite 

Chevalier de la Légion 

d'honneur par l'amiral 

Nerzic 

 

 

Elle décèdera 8 ans plus tard. 

 

 


